
Semaine des Droits Humains 

Introduction 
à la campagne de signatures

Présentation des situations 
et des personnes concernées dans le monde

Des LYCÉENS et LYCÉENNES 

S’ENGAGENT





Les droits humains,

un socle pour la solidarité internationale

Les principales caractéristiques des Droits Humains :

- ils sont universels : ces droits sont acquis à la naissance 

pour tous les êtres humains;

- ils sont égaux, indivisibles et interdépendants;

- il est impossible d’y renoncer ou de les retirer

- ils imposent des obligations en termes d’action ou 

d’omission, en particulier aux États et aux acteurs publics;

- ils sont garantis au niveau international,

- ils sont protégés au sens juridique,

- ils protègent les personnes et, dans une certaine mesure, 

les groupes.



 le but non lucratif de son action

 l’indépendance financière

 l’indépendance politique

 la notion d’intérêt public

AMNESTY INTERNATIONAL, 

une ONG (organisation non 

gouvernementale)

Les ONG sont régies, en tant 

qu'associations, par la loi du 1er juillet 

1901 et sont considérées comme 

organisation à la vie associative privée, 

sans but lucratif (pas de bénéfice financier)



AMNESTY INTERNATIONAL,

c'est

- un mouvement mondial géré par un 

secrétariat situé à Londres,

• dirigé par un bureau exécutif composé 

de plusieurs membres

• (10 millions de militant·es, membres ou 

sympathisant·es dans plus de 150 pays ou territoires)

- un mouvement qui s'engage pour tous les droits 

humains, (civils, politiques, sociaux, culturels ou 
économiques) inscrits dans la Déclaration universelle 

des droits de l'Homme et dans d'autres textes 

internationaux.



Amnesty International témoigne, informe, 

soutient les victimes et lance des appels aux 

gouvernements ou instances responsables.

Amnesty International a reçu le 

Prix Nobel de la Paix en 1977.



Le logo illustre le 

vieux proverbe chinois 

« mieux vaut allumer 

une bougie que 

maudire l’obscurité »

Le barbelé représente l’oppression.

La bougie représente la volonté de faire sortir de 

l’ombre les prisonniers, les prisonnières, et les 

personnes en danger 

et de mettre en lumière les violations de leurs droits.

Elle représente aussi la chaleur et l’espoir.



Amnesty réalise un 

travail de recherche 

et de campagne : 

- elle envoie des 

experts s’entretenir 

avec les victimes,

- assiste à des procès

en tant qu’observatrice,

Comment travaille Amnesty?

- pose des questions à des responsables locaux,

- informe les médias pour faire connaître ses 

revendications.



Comment travaille Amnesty?

En termes d’actions, elle utilise différents 

moyens pour  faire pression sur les 

gouvernements, les groupes politiques 

armés, les entreprises et les 

organisations intergouvernementales.

- Elle organise des manifestations publiques, 

- des rassemblements silencieux, 

- envoie des lettres, 

- lance des pétitions, 

- coopère avec des groupes étudiants 

- et crée des outils d’éducation aux droits humains.



Autour du 10 décembre, journée des droits de l’homme, Amnesty International
organise une
mobilisation mondiale pour sortir de l’oubli des hommes et femmes dont les droits
sont bafoués.
A cette occasion, de graves violations des droits humains sont dénoncées par
Amnesty International :
entraves à la liberté d’expression (prison, répression), torture, discriminations,
menaces de mort, violences sexuelles,…
Les citoyens et citoyennes du monde entier, choqué·es par ces injustices, sont

invité·es à s’unir contre l’oubli et soutenir en nombre les personnes menacées.

Du 10 au 21 janvier, défendez des 
personnes
dont les droits sont bafoués

Avec votre soutien, nous irons plus loin

10 jours pour signer

http://www.10jourspoursigner.org/


Des vies changées
par la mobilisation internationale

Les milliers de signatures récoltées par Amnesty 
International ont permis d’améliorer concrètement 
le sort des personnes soutenues dans plus de la 
moitié des cas. 

Les avancées et bonnes nouvelles sont
nombreuses : libérations, condamnations de 
responsables de violations de droits humains,
améliorations des conditions de détention…



115 000 personnes se sont mobilisés lors de la 

dernière campagne. Des millions de lettres, d’emails, 

de tweets, de messages sur Facebook et de cartes 

postales ont été envoyés. 

Je signe pour sauver des vies



En 2018, alors qu’il travaillait comme coordonnateur pour 
l’Auberge des migrants à Calais, Loan Torondel a dénoncé 
dans un tweet les mauvais traitements infligés à des 
réfugiés par des policiers. Accusé de diffamation, il a subi 
trois ans de procès avant d’être acquitté en 2021, grâce à 
l’appui d’Amnesty International.



Arrêtée en novembre 2019, Solafa Magdy, journaliste 
égyptienne, a passé un an et demi en prison pour avoir dénoncé 
les répressions perpétrées par le président Sissi. En décembre 
2020, quand le président français E. Macron a remis à Sissi la 
Légion d’honneur, Amnesty International a lancé des pétitions 
contre les arrestations abusives et les atteintes à la liberté 
d’expression. Solafa a été libérée en avril 2021.



Loujain Al-Hathloul a passé son enfance à Toulon, en France. Elle 
est titulaire d’un Bachelor à l’Université de Vancouver, au Canada. En 
Arabie Saoudite, elle est emprisonnée pendant 2 mois et demi, en 
2014, pour avoir conduit une voiture : c’était interdit par la loi.            
En 2018, elle passe 1001 jours (près de trois ans) en prison pour avoir 
défendu les droits des femmes. Torturée, agressée sexuellement, 
placée en isolement sans voir sa famille, Loujain est enfin sortie de 
prison le 10 février 2021, grâce à l’appui d’Amnesty International. 



Camille Halut, observatrice de la Ligue des droits de l’homme 
en France, a établi plusieurs rapports dénonçant les violences 
policières, et notamment l’emploi des tirs de LBD comme une 
arme offensive, et à très faible distance. Harcelée par la police 
depuis avril 2019, elle a subi trois arrestations injustifiées, et 57 
heures de garde à vue. En janvier 2021, l’étudiante a été relaxée 
de tous les chefs d’accusation retenus contre elle. 



Asaman Aryani lutte contre l’obligation du port du voile par les 
femmes en Iran. À l’occasion de la Journée internationale des 
droits des femmes 2019, accompagnée de sa mère, elle a 
courageusement retiré son voile pour traverser un wagon réservé 
aux femmes en distribuant des fleurs blanches. 

Condamnée, comme sa mère, à 16 ans de prison par les 
autorités, elle a vu sa peine réduite à 10 ans grâce, entre autres, 
aux actions d’Amnesty International. La lutte en faveur des droits 
des femmes continue; A.I. réclame l’acquittement d’Asaman.



Des lycéens et 

lycéennes  se 

mobilisent avec 

Amnesty International 

pour défendre les 

personnes dont les 

droits sont bafoués .



Les dix situations

à découvrir dans le hall du lycée 

Lisez, flashez, signez





Défendez des personnes
dont les droits sont bafoués.

 Venez découvrir l’exposition

 Signez les pétitions

 Participez à l’atelier d’écriture 
mis en place au CDI

LYCÉENNES ET LYCÉENS 
S’ENGAGENT



Bernardo CAAL XOL 

GUATEMALA

En 2018 un tribunal le condamne à plus de sept ans 

de prison, le déclarant coupable sans la moindre preuve.

Cahabón pour construire deux centrales hydroélectriques.

Ce syndicaliste et enseignant a 

toujours défendu les droits des Mayas

Q’eqchi’. En 2015, Bernardo et son 

peuple protestent lorsque l’entreprise 

Oxec érige un barrage sur le fleuve 

Que demande 

Amnesty 

International ?

La libération 

inconditionnelle 

et immédiate 

de Bernardo 

Caal Xol.



Mikita ZALATAROU

BIELORUSSIE

l’élection présidentielle, remportée par Alexandre Loukachenko. 

Ce qu’il nie.

manifestations pacifiques en août 2020 contre les résultats de

Agé de 17 ans, Mikita Zalatarou a été 

condamné à cinq ans d’emprisonnement 

et vit depuis juillet dans une colonie 

de redressement pour mineurs. Il a été 

déclaré coupable d’avoir participé à des 

Que demande 

Amnesty 

International ?

Sa libération en attendant 

un nouveau procès conforme 

aux normes de la justice pour 

mineurs et l’établissement d’un 

système juridique pour mineurs 

en respect des normes 

internationales.



Zhang ZHAN

CHINE

En mai 2020, elle a été portée disparue. Détenue par la police, 
elle a subi de mauvais traitements et a entamé une grève de la 
faim. Elle a été condamnée en décembre 2020 à une peine 
de quatre ans pour avoir “cherché à provoquer des conflits 
et troublé l’ordre public”.

La population, elle s’est retrouvée dans le viseur des autorités.

Zhang Zhan a tout risqué pour couvrir la 

pandémie de Covid-19 lorsqu’elle est 

apparue en Chine. En février 2020, elle 

s’est rendue à Wuhan en tant que 

journaliste citoyenne. Pour avoir informé

Que demande 

Amnesty 

International ?

Sa libération immédiate 
et l’arrêt immédiat des 
mauvais traitements.



Panusaya
SITHIJIRAWATTANAKUL, 

dite Rung
THAÏLANDE

de la loi relative au crime de lèse-majesté, qui interdit toute 

critique de la monarchie. En prison, elle a entrepris durant 38 

jours une grève de la faim. Elle risque l’emprisonnement 

à perpétuité au titre d’une dizaine de chefs d’accusation.

Que demande 

Amnesty 

International ?

L’abandon immédiat de toutes 

les poursuites pénales contre 

Rung et les autres personnes 

inculpées uniquement pour avoir 

exercé pacifiquement leurs 

droits à la liberté d’expression 

et à la liberté 

de rassemblement pacifique.

Cette étudiante de 23 ans compte parmi 
les principales voix du mouvement pro-
démocratie de la jeunesse thaïlandaise. 
Elle a été arrêtée en mars dernier, en vertu



Mohammed EL-BAQER, 
EGYPTE

Il a été arrêté en septembre 2019 alors qu’il se rendait

au parquet pour défendre un ami, dans un contexte

de répression systématique, menée contre les voix

égyptiennes discordantes.

Que demande 

Amnesty 

International ?

Sa libération 

immédiate 

et sans condition.

Mohamed El-Baqer est en prison pour avoir

défendu des personnes qui subissent des

violations de leurs droits en Égypte.

Cet avocat spécialisé dans la défense des

droits humains a fondé en 2014

l’ONG Adala pour les droits et les libertés.



Janna JIHAD
TERRITOIRES PALESTINIENS

la répression violente infligée aux Palestiniens. Depuis, Janna
est harcelée par les autorités israéliennes et subit des menaces
de mort sur les réseaux sociaux.

Que demande 

Amnesty 

International ?

Que soit mis fin 
à ce harcèlement, que 
la Convention relative aux 
droits de l’enfant soit 
étendue aux enfants 
palestiniens des 
Territoires occupés.

Janna, 15 ans, vit en Cisjordanie, occupée
par Israël. Enfant, elle filmait les exactions
commises par les forces israéliennes
contre son peuple.
À 13 ans, elle a été reconnue comme
journaliste pour son travail d’information sur



Imoleayo MICHAEL
NIGÉRIA

Emprisonné durant quarante et un jours sans pouvoir consulter

un avocat et inculpé de chefs d’accusation infondés, il encourt

jusqu’à trois ans de prison.

Que demande 

Amnesty 

International ?

L’abandon immédiat 

de toutes les 

charges et la fin des 

violences du SARS.

En octobre 2020, Imoleayo Michael 

participe à une manifestation en ligne contre 

les violences de la Brigade spéciale 

de répression des vols (SARS). Deux 

semaines plus tard, la police débarque chez 

lui.



l’Information du président Isaias Afwerki, s’était exilé peu avant
la tentative de coup d’État militaire contre le gouvernement.
Neuf ans ont passé depuis l’arrestation de Ciham, et personne,
y compris les membres de sa famille, ne sait où elle
est détenue.

Que demande 

Amnesty 

International ?

Sa libération 
immédiate 
et sans condition.

Ciham Ali Ahmed, née à Los Angeles, a été
élevée en Érythrée. Elle est arrêtée
en décembre 2012 à la frontière avec
le Soudan alors qu’elle tente de fuir
l’Érythrée. Son père, Ali Abdu, ministre de

Ciham ALI AHMED
ÉRYTHREE



à la jambe et à l’entrejambe. L’enquête est toujours en cours 
et aucun responsable n’a encore été condamné. De 
nombreuses femmes ont été agressées, comme elle. Elles ont 
formé un collectif pour réclamer justice.

Que demande 

Amnesty 

International ?

- Enquêter sur les violations 
des droits humains dont 
Wendy Galarza a été victime, 
- lui accorder des réparations
- et garantir que toute 
personne soupçonnée 
passe en justice.

Wendy GALARZA
MEXIQUE

Le 9 novembre 2020, Wendy participait 
à une manifestation organisée par 
des collectifs féministes à Cancún, 
en réaction à un féminicide. La police a tiré 
à balles réelles. Wendy a été blessée



Charyhina et Vira Tchernyhina, l’association protège les femmes 
et les personnes de la communauté LGBT. Cependant, SPHERE 
est la cible depuis des années d’attaques violentes menées par 
des groupes anti-LGBTQIA+. La police elle-même profère des 
insulte homophobes et des menaces à leur encontre.

Que demande 

Amnesty 

International ?

Les autorités doivent faire 

en sorte que les auteurs des 

attaques contre l’ONG soient 

identifiés et rendent des 

comptes. Elles doivent soutenir 

et protéger les droits 

des LGBTQIA+ à Kharkiv.

ONG SPHERE
UKRAINE

L’ONG Sphere défend les droits 
des femmes et des personnes 
LGBTQIA+ depuis 2006 en Ukraine. 
Fondée par les militantes Anna



Merci..


